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Pourquoi résister?

Plutôt donner de la vitesse à l’image, aux images, aux images de cinéma, à d’autres vies que la mienne.
Sartre fait de l’art une « cérémonie du don », le monde se donne dans sa totalité par l’art, mais par l’effet d’une subjectivité singulière :
« …Chaque tableau, chaque livre est une récupération de la totalité de l’être ; chacun d’eux présente cette totalité à la liberté du spectateur.
(…) Mais, comme ce que l’auteur crée ne prend de réalité objective qu’aux yeux du spectateur, c’est par la cérémonie du spectacle que cette 
récupération est consacrée ». Dans sa note sur La Mélodie des choses, Rilke pointe lui aussi cette parenté de l’art et du continu. L’art tend tou-
jours vers le fond commun, la basse continue des choses où se mêlent le bruit du monde et la traversée des communautés aléatoires : souvenirs 
impersonnels et intériorités retournées.
Images prises dans leur devenir dessin. Balises d’une « haute subjectivité ».
L’art est un métier de pointe.
L’intériorité avance en cherchant ses points de contact avec le monde, avec l’extériorité. L’époque n’en finit plus de laïciser ses théologèmes et 
de faire rissoler la vieille querelle des images sur de douteux réchauds, alors que l’image ne parle que du monde.
Et si le dessin est autre chose qu’une bonne synchronisation sensori-motrice, il se définit peut-être en tant qu’espace discontinu et comme matrice 
abstraite. Il ne connaît pas la catastrophe de la naissance, il n’advient pas, ne surgit pas. Il se poursuit seulement.
Corpus Mundi : l’entreprise inouïe du type de la plante, envahissant l’espace, improvisant un rêve de ramure.
« Des particules de notre moi passé ou futur errent dans la nature où des lois universelles très précises travaillent à les rassembler. Et il est juste 
que nous cherchions des répliques, des répliques actives, nerveuses, fluides même, dans tous ces éléments désagrégés ». A.Artaud.

Camille Etienne. Avril 2009



I LOVE ARAKI AND ARAKI LOVES ME

Série d’expositions/ installations entre 2002 et 2015.
Ce sont des accrochages, accumulations de centaines de dessins (toutes techniques), sur mur, sol, voire plafond. 
A chaque exposition, les dessins et les dispositifs ( videos, sculptures, photographies etc) se renouvellent : lente mutation, 
métmorphose de mon encyclopédie chinoise.



INSTALLATIONS DE DESSINS  2002/2015

SUPERMARKET, Art fair, Stockholm – fev 2010, MARSEILLE ARTISTES ASSOCIÉS/ Ateliers Boisson,Marseille & Le Château de Servières., Galerie ZOO, Strasbourg,,
OAA 2002-2015, EQUIVALENT, GALERIE GT, MARSEILLE 2014

Une rupture de charge est, dans le domaine des transports, 
une étape pendant laquelle des marchandises ou des passagers transportés par un premier véhicule 
sont transférés dans un second véhicule, immédiatement ou après une période de stockage. (wikipédia)

«RUPTURE DE CHARGE»

Exercice de pensée, 2016



De chacune des figures, qu’elles soient dessin, peinture, ou video, mesurer les assymétries, les raccourcis et l’entassement de tous les dessins.
Mais il n’y pas ici, et volontairement, de hiérarchie entre les choses : une forêt vide ou une forêt pleine d’hommes et d’animaux.
L’animal traverse la route perpendiculairement à moi, je traverse son flanc pendant mon rêve.
Sans trauma.
Marijo Foehrlé 2013



Enquête sur l’insularité, Gardur Islande, 2011

JEUX

Série d’expositions entre 2002 et 2008
Installations /dessin mural, volumes, dessins sur papier.                      



MISFITS, installation et dessin au fusain sur mur, MARSEILLE ARTISTES ASSOCIÉS, ATELIERS BOISSON & LE CHATEAU DE SERVIERES, EXPOSITION COLLECTIVE, 2008

ZEITGEIST, (Dentelles) dessin à la craie / Minoterie de Penzé/ Finistère/ 2006



JEU 2002

07/2002 Galerie ARTS POSITION, Marseille

INSTALLATION :

DESSIN MURAL AU FUSAIN
DESSINS SUR PAPIER / ENCRES, FUSAINS

TOUPIES/ VOLUMES EN CARTON

EXPOSITION PERSONNELLE

texte vimeo  mise en ligne lettres migrantes

Digression poétique sous forme d’échange épistolaire et imagé entre un homme 
séjournant en Russie et une femme, sans doute artiste plasticienne, divaguant 
caméra à la main dans la baie de Tokyo. 

Paul et Ingrid évoquent tour à tour la place du son dans l’espace, le silence et l’en-
gloutissement, les mers qui se vident et les danses de pluie... Mode intime qui leur 
permet de dérouler le discret fil rouge de ce film : la question ô combien politique 
- et brûlante - des migrants. 

Digression poétique sous forme d’échange épistolaire et imagé entre un homme 
séjournant en Russie et une femme, sans doute artiste plasticienne, divaguant 
caméra à la main dans la baie de Tokyo. 

Paul et Ingrid évoquent tour à tour la place du son dans l’espace, le silence et l’en-
gloutissement, les mers qui se vident et les danses de pluie... Mode intime qui leur 
permet de dérouler le discret fil rouge de ce film : la question ô combien politique 
- et brûlante - des migrants. 
Lettres Migrantes (28 min.) 
Réalisation : Marijo FOEHRLE, Mathieu VERBOUD 
© 2015

Projections : 
9 novembre 2015. Festival des INSTANTS VIDEO, Marseille.

JEU, Installation : dessins, dessin sur mur, volumes en carton ( toupies). ART POSITION, Marseille 2002

EVENTAIL, dessin, aquarelle sur papier de riz/ 2014 format raisin



JE SUIS UNE MONTREUSE D’OURS

Série d’expositions entre 2002 et 2008
Installations ( dessin mural, volumes, dessins sur papier).                        



ENCORE

«Winchester», autoportrait, photographie argentique (1,75/1,20cm). exposition collective «ENCORE», Chateau de Servières, 2005.

«Mon cirque», bois peint/ 1,70 m diamètre.
2004, Exposition Galerie Zoo, Strasbourg.



DEMON ETISERON’S  D’ESINTERESSONS JE MON’TRU-
SUSE  OURS  SOURD DE  DES ORIENTERONS DESTRES-
SERIONS DE’TROUSSERIONS   NO’ URRISSEMENTS DE 
OURS MONT’DE  OUR USE MOUR SENSOR OUR
IMOTEURS J’OURS MON  TRE USE MON ON SURDETER-
MINEES SOUR
SURDETERMINONS TREMOUSSERIONS MUNE DE OUR 
D’ MONT TON OU SE D’MO DEMOU TRU’D SOUR MOU-
TONNERIES N’DE ORU S’DU NEUROMOTEURS NU’DERI-
SERENT NUMOUR’S ERISERONS OUR’DISS EUSES
RE’DORMISSENT  REDORIONS SUR’DOSERIONSSU  
MINENTES
SURJOUERIONS JE MONT SOURD’ ET ORSUI’S OU RON’D
OURS SOURD’D DES’OSSERONS ER’OTISE OUR SE

2002 Galerie La Poisssonnerie, Marseille
2003 Galerie ADEAS /Ecole d’architecture Strasbourg
2004 St’ART/ Art fair, Galerie ZOO, Strasbourg
2004-2005 Galerie Zoo, Strasbourg.

JE SUIS UNE MONTREUSE D’OURS
Installations de dessins, dessins au fusain sur mur, video, objets sonores, textes

JE SUIS UNE MONTREUSE D’OURS
Anagrammes sur vitrine de l’exposition
Video Les Billles, 1mn 2002
Dessins au fusain / 3.50m. Galerie La Poissonnerie, Marseille 2002



PHOTOGRAPHIE, VIDEO



Photographie + dessins au fusain petits formats/ 2014

 

«SUE NO MATSUYAMA», détail de l’accrochage «FUKUSHIMA», 
Galerie du cinéma Les Variétés, Marseille 2015.  
Exposition collective.

«Ma mesure», video 2011

 



« Sans titre», série photographies numériques. 2010
LA VAGUE, animation fusain sur papier, 50s, 2013, 
Exposition LE RETOUR, Chateau de Servières, Exposition collective.



BEUYS and CO, video montage, 1.30mn, 2010

BEGAIEMENT, video montage, 1.25mn, 2013

LA PARTIE,, video montage, 2.50mn, 2014

LA PLAINE, video, 2.mn, 2014

SHORT MOVIES
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En film Marijo Foehrle
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Un film de Marijo Foehrle
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  2010

UN FILM DE MARIJO FOEHRLE

           Fragments terriens
     2011

NOUS VENONS

D’AILLEURS

                
Marijo Foehrlé & Mathieu Verboud

                

Un film de 

LETTRES MIGRANTES

                

                

LA LETTRE 

LA LETTRE, video montage, 22 mn, 2010

NOUS VENONS D’AILLEURS video montage, 
30 mn, 2010
Festival des INSTANTS VIDEO, Marseille

«SONNETS» video montage, 24mn, 2011

LETTRES MIGRANTES, video 30mn, 2015
Festival des INSTANTS VIDEO, Marseille




